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Ci-dessus : 
Les coteaux nord du synclinal
bocain à Saint-Georges-d’Aunay. 
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Unité 7.4.1
Le synclinal bocain,
montagne aux stigmates de l’abandon

Les hautes terres du synclinal montrent une alternance de lambeaux boisés sur
les crêtes et de paysages semi-ouverts, qui furent bocagers mais dont les structures
ne subsistent qu’à l’état de reliques. L’ouverture de ces paysages, combinée à la
vigueur du relief, crée de larges panoramas. Les forêts, très présentes sur les crêtes,
sont largement traitées en résineux.

De hautes terres partagées entre bois et bocage
éclairci.

es hauteurs du synclinal bocain,
qui dessinent un arc tourné vers le
nord entre le bassin de Vire et le

pré-Bocage, forment une large bande de
hautes terres toujours supérieures à 200
mètres et qui peuvent dépasser 300 mètres
entre Saint-Martin-des-Besaces et Le Plessis-
Grimoult. Les crêtes de grès et de conglo-
mérats, bien continues et soulignées de
bois qui les bordent au nord et au sud, les
individualisent vigoureusement au-dessus
des régions plus basses qui les encadrent et
auxquelles elles donnent des fonds de
tableaux. Les plateaux de schistes durs sont
profondément entaillés par les réseaux de
la Souleuvre, de la Petite Souleuvre et de la
Druance qui y ouvrent des ravins étroits
aux versants raides où s’accrochent les bois
de chênes et de hêtres. Les croupes portent
des herbages et quelques cultures dans un
maillage de haies négligées qui ne comp-
tent plus que de rares arbres, des basses
strates de noisetiers en touffes discontinues
et qui, parfois, ne sont plus dessinées que
par les talus dénudés. Sur les étendues en
faibles pentes les plus larges, les cultures 
de maïs ont entraîné des arasements et

s’étalent sur de plus grandes parcelles.
L’habitat en fermes isolées et petits villages
serrés autour de l’église est composé de
bâtiments de schistes sombres et roux coif-
fés d’ardoises. Mais les tôles rouillées, le
désordre de ruines et de vieux matériels
qui les entourent ne les mettent pas en
valeur. 

Ils contribuent à accentuer l’impression de
rudesse d’un climat humide et frais, un des
seuls de la Basse-Normandie qui retienne
la neige à l’occasion. Ce caractère monta-
gnard est enfin suggéré par l’importance
des bois des crêtes les plus élevées (Forêt
l’Evêque, Bois de Brimbois, de la Ferrière,
du Roi, de Buron, forêt de Valcongrain...)
qui ont souvent remplacé des landes et
dans lesquels les sapins Douglas ont été
largement propagés depuis la dernière
guerre. Quelques landes, qui roussissent à
l’automne, subsistent encore au-dessus des
herbages verts.
Les noyaux villageois ont parfois su garder
l’intégrité de leur silhouette, adossée 
au relief et soulignée par la verticale du
clocher.
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Ci-contre : 
La crête sud à Montchauvet.

Ci-contre : 
La crête nord à 
Saint-Martin-de Sallen.

Ci-contre : 
Un synclinal géologique, qui
ploie les couches en creux,
devient un massif plus élevé que
les régions voisines.

Des reliefs organisés par le synclinal bocain.
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Ci-contre : 
Majestueux châtaigniers à la 
base broutée par les vaches 
à la Ferrière-Hareng.

Ci-dessous : 
Bois de vallées et interfluves
s’ouvrant par le labour à 
Saint-Pierre-la-Vieille.
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Ci-contre : 
Le Tourneur. 

Ci-dessous : 
Le Tourneur.

Des villages installés harmonieusement dans les lignes du relief.
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Ci-dessous : 
La progression des labours à
Saint-Martin-des-Besaces. 

Le paysage a déjà perdu beaucoup de ses repères.

a négligence dans l’entretien et le renouvellement des haies, les progrès des labours
associés à l’agrandissement des exploitations, quelques remembrements contribuent à

éclaircir le réseau bocager et à altérer ses silhouettes. Il y a un risque de simplification du
paysage réduit à trois éléments : forêts des hauteurs, ravins boisés et enfrichés, croupes 
découvertes.

L

R



PAYSAGES MONTUEUX 
ET ESCARPÉS
UNITÉ 7.4.1

785

Ci-dessous : 
Un paysage simplifié ici à
Guilberville.

Communes concernées
•Département du Calvados :

Aunay-sur-Odon / Le Bény-Bocage / La Bigne / Bonnemaison / Brémoy /
Bures-les-Monts / Campandré-Valcongrain / Campeaux / Carville /
Cauville / La Chapelle-Engerbold / Danvou-la-Ferrière / La Ferrière-
Harang / Hamars / Jurques / Lassy / Lénault / Le Mesnil-Auzouf /
Montamy / Montchauvet / Mont-Bertrand / Ondefontaine / Périgny / 
Le Plessis-Grimoult / Pontécoulant / Proussy / Roucamps / Saint-Denis-
Maisoncelles / Saint-Georges-d’Aunay /Saint-Jean-le-Blanc / Saint-Lambert /
Saint-Martin-des-Besaces / Saint-Martin-de-Sallen / Saint-Ouen-des-Besaces /
Saint-Pierre-Tarentaine / Saint-Pierre-la-Vieille / Saint-Vigor-des-Mézerets / 
Le Tourneur.

•Département de la Manche :

Guilberville.
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